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EXTRAIT  des  Regijlres  du  Parlement  de  Provence . 

Du  1 3 Juillet  175^. 

SUR  la  Requête  préfentée  à la  Chambre  ordonnée  du- 
rant les  Vacations  du  Parlement  de  ce  pays  de  Provence  , 
par  le  Procureur  Général  du  Roy , contenant  que  fur  l’injon- 
£tion  faite  au  fieur  Archevêque  d’Aix  en  exécution  de  l’Arrêt 
du  vingt-huit  Juin  dernier , de  remettre  au  Greffe  delà  Cour., 
pour  y être  & demeurer  fupprimé , l’Ecrit  contenant  expofi- 
tion  de  fentimens  fur  le  Formulaire  d’Alexandre  V 1 1.  & la 
Conftitution  Unigenitus  , ce  Prélat  a répondu  : « Qu’enfuite  de 
« la  leêture  par  lui  faite  du  Réquifitoire  imprimé  du  cinq  Mai 
•*  dernier,  il  a porté  fes  juftes  plaintes  au  Roi , Prote&eur  de  l’E- 
>j  glife , & à cet  effet  s’eft  dès-lors  deffaifi  de  l’Ecrit  qu’on  lui 
• demande , proteftant  contre  tout  ce  qui  a été  ordonné  ôc  fait , 
» & contre  tout  ce  qui  poufroit  être  à l’avenir».  Une  pareille 
réponfe  feroit  téméraire  dans  une  fignification  d’ Arrêt  faite  de 
Partie  à Partie , elle  devient  intorélable  lorfqu’étant  adreffée  au 
Tribunal  dépositaire  de  l’autorité  Souveraine , elle  contient  une 
efpèce  de  cenfure  des  fuius  qu’il  prend  pour  le  maintien  de 
l’ordre.  Le  Heur  Archevêque  le  dépeint  comme  opprimé,  parce 
qu’on  l’empêche  d’opprimer  fes  inférieurs  : Auteur  de  nouvel- 
les formules  qui  bleffent  toutes  les  Loix  Eccléfiaftiques  ôc  Poli- 
tiques, il  croit  être  troublé  dans  fes  droits , 1 orfqu’on  s’oppofe  à 
l’abus  qu’il  fait  de  fon  autorité  : fon  langage  eff  en  tout  celui  de 
l’obflination  ôc  de  l’indépendance:  il  protefte,  il  fe  plaint,  lorf- 
qu’il  ne  doit  qu’obéir.  La  Cour  en  lui  enjoignant  de  remettre  fon 
Formulaire  au  Greffe , pour  y être  fupprimé , n’a  pas  eu  feule- 
ment pour  objet  de  proferire  un  ouvrage  fi  repréhenfible;  elle  a 
voulu  encore  que  pour  calmer  une  trop  jufte  défiance,  l’aban- 
don de  cette  Piece  fût  de  la  part  du  fieur  Archevêque  un  hom- 
mage rendu  aux  Loix  qu’il  a voit  méconnues  , un  defaveu  tacite 
du  paffé  , un  gage  de  foumifiion  pour  l’avenir.  Sa  réponfe  an- 
nonce des  difpofitions  toutes  contraires.  Bien  loin  de  vouloir  dé- 
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férer  aux  inhibitions  qui  lui  ont  été  faites  , ii  s’élève  contre  tout  ce 
qui  a été  ordpnné  ou  pourrait  l’être  pour  arrêter  fes  entreprifes. 
Bien  loin  de  retraêler  fon  étrange  Formulaire  , il  en  tait  un 
titre  de  juftification  pour  appuyer  fes  plaintes  : & c’efl  à cet  effet 
( dit- il)  qu’il  s’eft:  defffifi  de  l’Écrit  qu’on  lui  demande  ; car  c'eft 
ainlî  qu’un  Sujet  ofe  exprimer  le  commandement  qui  lui  eft  fait 
par  le  Souverain  dans  fa  Cour , & qui  lui  eft  intimé  en  ion  au- 
gufte  nom.  Tous  ces  traits  réunis  mériteraient  la  cenfurc  de  la 
Chambre:  il  eft  plus  digne  d’elle  delailler  au  fieur  Archevêque  le 
moyen  de  les  effacer  par  un  acte  de  foumiffion  néceffaire  fur  le 
pied  des  régies  & qui  le  devient  encore  plus  par  décence.  Il  eft: 
évident  que  ceux  à qui  ce  Prélat  peut  avoir  confié  fon  Formu- 
laire ne  îe  détiendront  pas  contre  fon  aveu  , tandis  qu’il  eft 
obligé  de  le  repréfenter  en  Juftice.  Il  n’eft:  donc  point  délié  de 
fes  obligations , puifqu’il  ne  juftifie  nullement  qu’il  foit  hors 
d’état  de  recouvrer  l’Ecrit  dont  il  s’agit , & qu’il  ne  nomme  pas 
même  ceux  entre  les  mains  de  qui  il  s’en  eft  deffaifi  : par  confé- 
quent  la  difpofition  de  l’Arrêt  n’eft  point  remplie  : 1 efprit  de 
l’Arrêt  3’eft  encore  moins , puifqu’on  ne  voit  ni  acquiescement 
ni  foumiiïion  , & qu’on  trouve  dans  la  reponfe  des  preuves  très- 
évidentes  de  fentimens  contraires  : l’ordre  public  n’eft  point 
raffermi  contre  l’exaêlion  furtive  de  ces  fignatures,  & il  reçoit 
nouvelle  atteinte  par  une  rcpunfc  affrétée  & dérifoire.  Et 
comme  il  importe  ae  maintenu  le  refpeêt  dû  à la  Juftiue,  ôc 
d’empêcher  que  les  Arrêts  ne  foient  rendus  illufoires  par  de 
pareils  détours  : 

Requiert  qu’iterative  injon&ion  foit  faite  au  fieur  Archevê- 
que , à peine  de  faifie  de  fon  Temporel , de  fatisfaire  à l’Arrêt 
rendu  par  la  Cour,  les  Chambres  affemblées  le  28  Juin;  ce 
faifantj  de  remettre  au  Greffe , pour  y être  & demeurer  fup- 
primé , l’Ecrit  contenant  Expofition  de  fentimens  fur  le  Formu- 
laire d’Alexandre  VIL  &la  Conftitution  Unigenitus  : & ce  dans 
un  mois  pour  tout  délai , à compter  de  la  lignification  de  l’Arrêt 
qui  interviendra, fi  mieux  n’aime  ledit  fieur  Archevêque  déclarer 
par  aêle  remis  au  Greffe  dans  pareil  délai , ou  fur  la  fignification 
de  l’Arrêt  qui  interviendra  , qu’il  ne  fera  plus  propofer  la  figna- 
ture  dudit  Écrit  ou  d’aucuns  autres  femblables , & qu’il  n’intro- 
duira dans  fon  Diocèfe  aucun  Formulaire  qui  ne  foit  autorifé 
par  le  concours  des  deux  Puiffances. 
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Vu  l’extrait  dudit  Arrêt  du  28  Juin  dernier  ÿ collationné , 
(igné  1 animer , avec  l'exploit  au  bas  d'intimation  & d’injonêtion 
faite  audit  fieur  Archevêque  le  y du  préfent  mois  de  Juillet,  Ôc 
fa  répunie  mi  fe  au  bas  dudit  Exploit  ligné  f J- B.  A.  Arch.  d’Aix; 
la  Requête  dont  il  s’agit , fignée  Ripert  de  Monclar  j oui  le  rap- 
port de  AI.  Jofeph-François  de  Gallice,  Seigneur  de  Bedejun  ôc 
d’Àumont,  Confeiller  du  Roi,  Doyen  en  la  Cour,  Commif- 
faire  ; tout  confideré  : 

LA  CHAMBRE  a ordonné  ôc  ordonne  qu’iteratîve  injonc- 
tion foit  faite  à l’Archevêque  d’Aix,  à peine  de  faifie  de  fon  tem- 
porel, de  fatisfaireà  l’Arrêt  rendu  par  la  Cour,  les  Chambres 
affemblées,  le  28  Juin;  ce  faifant,  de  remettre  au  Greffe,  pour 
y être  ôc  demeurer  fupprimé,  l’Ecrit  contenant  expofition  de 
fentimens  fur  le  Formulaire  d’Alexandre  VII.  ôc  la  Conftitu- 
tion  Unigenitus , ôc  ce  dans  un  mois  pour  tout  délai,  à com- 
pter de  la  lignification  du  préfent  Arrêt,  fi  mieux  n’aime  ledit 
Archevêque  déclarer  par  un  aêle  remis  au  Greffe  dans  pareil  dé- 
lai, ou  fur  la  fignifîcation  du  préfent  Arrêt,  qu’il  ne  fera  plus 
propofer  la  lignature  dudit  Ecrit,  ou  d’aucun  autre  femblable , 
& qu’il  n’introduira  dans  fon  Diocèfe  aucun  formulaire  qui  ne 
foit  autorifé  par  le  concours  des  deux  Puiffances.  Fait  par  la 
Chambre  des  Vacations  du  Parlement  de  Provence,  féant  à 
Aix , le  treize  Juillet  mil  fepr  cent  cinquante-fix.  Collationné. 
Signé  ,TAMISIER. 

M.  V Archevêque  demanda  vingt-quatre  heures  à VHuiJJler  qui 
lui  fit  la  fignification  du  préfent  Arrêt  , pour  avoir  le  tems 
tf envoyer  à Aix  confulter  fur  la  reponfe  qu’il  devoit  faire.  Elle 
eft  telle  qu’il  fuit:  » Lequel  a dit , qu’il  croit  ne  pouvoir  fe  dif- 
)3  penfer,  fans  manquer  à ce  qu’il  doit  à Dieu,  à FEglife,  au 
« Roi  notre  Augufte  Souverain  dont  il  a déjà  imploré  la  bonté 
« ôc  la  Juftice,  & par  conféquent  qu’il  fe  doit  à foi-même , de 
» perfifter  dans  fa  précédente  réponfe  Ôc  proteftations  y conte- 
«nues.  Le  14  Juillet  1756, 
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